
 
 

 

 
Évenement de Haut Niveu pour le Developpement Financier dans l’Ére 
du Covid-19 et aprés. 
 
La pandémie de COVID 19 est la preuve que   lorsque le monde se déconnecte en 
termes de mobilité et de transactions, les effets sont particulièrement désastreux 
pour tous les pays. Il n'y a pas de solution durable en dehors du monde global et 
multilatéral 
  
Les pays africains sont particulièrement exposés à la crise de COVID 19. La 
sensibilité à une crise économique profonde   est beaucoup plus forte dans les 
pays où les limites de la survie sont facilement dépassées par la massification de 
l'extrême pauvreté   avec des conséquences humanitaires et migratoires. 

  

  
Le COVID 19 est une pandémie qui engendre des crises économiques et sociales 
immédiates et intenses. La stabilisation, le redressement et la relance 
économique requiert la mobilisation exceptionnelle d'énormes ressources, qui ne 
peuvent être assurés sans une solidarité accrue entre les nations.   
  
Une solidarité sur la base de collaborations   qui pourront faire fonctionner à 
nouveau l'économie mondiale. Et pour fonctionner, elle a besoin de l'économie 
des pays les plus riches et de l'économie des pays les moins développés. 
  
Nous sommes confrontés à une situation exceptionnelle, qui exige des réponses 
exceptionnelles,   intenses et rapides concernant le financement de la relance des 
économies.   Un financement qui ne doit pas accroitre l'endettement extérieur 
des pays les moins développés. 
  
Une attention particulière   doit être accordée aux petits pays insulaires en 
développement. Ils sont très vulnérables aux chocs extérieurs, ont des économies 
très ouvertes sur le monde extérieur,   sont très dépendants du tourisme et ont 
bien progressé dans la réalisation des objectifs de développement durable 
(ODD).   Le Cap-Vert fait partie de ce groupe de pays. Nous restons déterminés à 


